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Réforme du lycée :
une nouvelle attaque

aux de chômage record, licenciements 
en  cascade,  réduction  des  dépenses 
dans  la  fonction  publique...  Hollande 

continue  de  nous  faire  payer  la  crise  tout 
comme la droite avant lui. Il est difficile de voir 
son avenir dans ce paysage.

T
Une école au service des entreprises
La  réforme  Peillon  veut 
ouvrir  l’école  aux 
entreprises.  Au  collège 
et  au  lycée  elles 
pourront siéger au conseil 
d'administration :  comme 
ça  elles  auront  une 
influence  directe  sur  les 
programmes ! En même 
temps  la  réforme 
propose  d'orienter  les 
élèves  en  en  fonction 
des  besoins  des 
entreprises locales. Ça 
veut  dire  des  options 
différentes  d'un 
établissement  à  l'autre 
et l'individualisation des diplômes, notamment 
le  BAC.  Ce  qui  va  encore  accentuer  les 
inégalités  entre  les  bahuts.  Mais  c'est  aussi 
une  manière  de  dégrader  nos  futures 
conditions  d'études  et  de  travail :  les 
formations  et  les  diplômes  individuels  ne 
donnent pas accès aux mêmes études ni aux 
mêmes droits.

L’austérité sur les lycées
Les  60 000  créations  de  postes  annoncées 
par Hollande c'est du bluff : elles compensent 
les départs en retraite (plus de 30 000 par an) 
et  ne  reviennent  même  pas  sur  les  80 000 
suppressions  de  Sarkozy !  En  plus,  ce  sont 

des  précaires  (les  « emplois  d'avenir  
professeur» : des étudiants avec des contrats 
pourris,  en  CDD  et  mal  payés)  qui  seront 
embauchés pour pallier le manque de profs. 
En fait à Rouen ce sont 16 suppressions de 
postes  cette  année  dans  les  3  principaux 
lycées  de  centre-ville.  Sous  prétexte  de 
redistribuer  les  moyens vers  la  rive  gauche, 
mais  en  réalité  il  n’y  a  aucune  création  de 

poste ailleurs !

Contre les suppressions : 
la mobilisation !
Les  lycéens  de  Corneille,  Saint 
Saëns et Jeanne d'Arc qui se sont 
mobilisés  ont  eu  raison :  c'est 
notre  seule  arme  pour  résister. 

Des  syndicats  de  profs 
appellent  à  manifester  le 

jeudi 28 mars : nous serons à 
leurs côtés ! Dès maintenant 
il  faut  convaincre  autour  de 
soi, s'organiser pour être plus 
nombreux et imposer :

➔ Le  maintien  de  diplômes 
nationaux donnant  accès  à  toutes  les 
filières de l’Enseignement Supérieur

➔ Aucune suppression de postes à Rouen 
ni  ailleurs ;  embauche  massive  de  profs 
jusqu’à ce qu’on soit 25 par classe

➔ Pas de patrons dans les Conseils !

Pour faire reculer le gouvernement il faudra un 
mouvement  d’ensemble  des  étudiants,  des 
lycéens,  des  jeunes  et  des  travailleurs.  Les 
profits  des  capitalistes  sont  incompatibles 
avec  une  éducation  de  qualité  :  seule  une 
société gérée pour les besoins de la majorité 
pourra nous offrir un avenir !

Pour nous contacter : npa76.org - jeunes@npa76.org - 06.16.87.20.97



► Réduction des vacances d’été : c’est non !

► The Navigators, vendredi 15 mars à 20h30

Vincent  Peillon,  ministre  de  l’Éducation 
Nationale,  vient  d’annoncer  son  intention  de 
réduire  les  vacances  d’été  à  six  semaines 
après  2015.  Elles  passeraient  de  8  à  6 
semaines, réparties en deux zones. « Nous 
devons être capables d’avoir un zonage l’été,  
deux  zones,  et  nous  devons  être  capables  
d’avoir six semaines, c’est suffisant ».
Le prétexte est qu’un nombre de semaines de 
cours  trop  réduit  nuirait  à  l’apprentissage 
scolaire. Alors qu'on sait que le problème ce 
n'est pas la durée des vacances mais bien 
des classes surchargées. Le rythme scolaire 
est  déjà  extrêmement  important  avec  36 
semaines de cours. Les vacances d'été sont 
souvent  l'occasion d'un moment de répit,  un 
repos bien mérité après une année chargée.
Ni  les élèves,  ni  les profs ne sont  gagnants 
dans cette histoire,  les seuls gagnants sont 
les entreprises du tourisme... « On améliore 
la production, on améliore les prix (...), on crée  
de l’économie et de la croissance dont on a  
absolument besoin en ce moment », a déclaré 
à  l’AFP  René-Marc  Chikli,  président  de 
l’association  des  tour-opérateurs  français 

Ceto.
On voit très bien que la question n'est pas de 
savoir comment améliorer les cours, le taux de 
réussite  ou la  qualité   de  nos écoles,  mais 
bien  plus  comment  générer  davantage  de 
profits. Encore une fois  on s'attaque à notre 
qualité  de  vie  pour  que  quelques  uns 
puissent se faire du fric sur notre dos.

Projection organisée par le NPA vendredi 15 mars à 
20h30, au cinéma l'Omnia à Rouen. Film suivi d'un 
débat, tarif : 5,50 € 
« En Angleterre Paul, Mick, Len et Gerry travaillent sur  
les chemins de fer. Ils s'occupent de l'entretien et de la  
signalisation  des  voies.  Malgré  les  difficultés  
quotidiennes  et  le  travail  six  jours  par  semaine,  
l'ambiance est bonne, on travaille main dans la main.  
En arrivant un matin ils apprennent la privatisation des  
chemins de fer. Le travail est désormais partagé entre  
sociétés privées concurrentes.  »
Aujourd'hui  dans  toute  l'Europe,  comme  hier  en 
Angleterre,  ce  à  quoi  on  assiste  avec  la  casse  du 
travail, c'est aussi la casse des hommes, des femmes, 
des familles. Avec la destruction des services publics 
c'est la casse de la solidarité, de la cohésion sociale, 
de  l'amitié.  Nos  gouvernants  ont  entrepris  une 
démolition massive qui laisse des millions d'individus 
sur le carreau, sans repère, dans la misère... 

➢ Plus d'informations,

➢ prendre contact avec le NPA

➢ les prochains rendez-vous du NPA

➢ tout l'agenda militant sur Rouen et  
son agglomération.

➢ Sur  npa76.org !


